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Le Printemps des Poètes à Tours

Vingtième Printemps des Poètes sur le plan national.
Dix- huitième Printemps tourangeau.
Quatrième rêvé, organisé par l’association « Le Printemps des Poètes-Tours » qui a
encore grandi au cours de l’événement.
Faire vivre le label « Ville en poésie » est la mission confiée par la Ville de Tours. 

(obtenu à l’unanimité des membres du jury en 2013)
Oui, les mots  ont encore plus résonné, sont allés se nicher partout, ont porté at-
tention aux petits mais aussi aux plus grands, dans des formes très diverses et
avec le plus grand nombre.
Ce bilan ne reprendra pas ce que nous semons depuis un certain nombre d’années,
à savoir que le Printemps des Poètes 

vit dans tous les quartiers de la Ville, 
tisse des passerelles entre les institutions culturelles, les centres socio-culturels,

les lieux d’enseignement, les différentes formes d’expression,…
favorise les créations, 
fait sens et lien pour le plaisir des Tourangelles et Tourangeaux 

Et même au-delà, barrières géographiques franchies !
Deux mots sont inséparables « POÉSIE » et  « PLAISIR ». Le poète anglais Shelley in
« Défense de la poésie » l’écrit déjà en 1820.
Prenons le mot « plaisir » au sens large, pas seulement ce qui plaît, mais ce qui inter-
roge, qui permet de voir plus loin, … 
« La poésie ce n’est pas du joli-doux-mignon qui servirait à cacher, comme un par-
fum délicat, la misère,  la tristesse et le souci. Elle ne cherche pas à déguiser la
vie sous de belles parures. Au contraire, elle met la vie à nu et nous la montre
telle qu’elle est, sans mensonge, rude et douce, chaude et froide, brève et im-
mense. La poésie ça sert à voir plus loin, plus profond dans l’obscur. À marcher
tête haute dans l’inconnu… »

Jean-Pierre SIMÉON
(AÏE ! un poète –Éditions du seuil)
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« Qui est l’inventeur de la poésie ?
C’est peut-être l’enfant jouant aux cubes qui a mélangé les lettres du mot IMAGE
et a obtenu le mot MAGIE. Ou bien c’est peut-être une habitante du Groenland,
qui connaît 50 façons différentes de nommer la neige en inuktitut… »

Jean-Claude TOUZEIL
( Pff ! ça sert à quoi la poésie ?! – éditions Rue du monde)
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La poésie se dit, se partage, s’écoute, s’expose,
est en bal (l) ades

20e Printemps des Poètes et son ARDEUR en partage !
Ces mots qui jamais ne renoncent.
Ces mots toujours fervents. Rarement érodés.
Ces mots droit devant, par-delà l’encoignure des siècles.
Ces mots d’entrain, d’élan, de vie. Ces mots tocsins qui se jouent des tourments.
Ces mots de plein cœur… 

Ardeur ? Énergie, puissance, force, amour, flamme, rouge…
Et comment faire vivre ces mots? Cette richesse insoupçonnée ? Ces nouveautés en
restant fidèles à notre éthique ? 
Comment les partager avec le plus grand nombre ? 
Comment en faire « présent» aux attentifs?
Comment les faire vivre et faire que chacune et chacun se les approprient ?...

Une conviction, multiplier et diversifier les démarches ! Ouvrir toutes les portes
en poésie !
La poésie se dit, se lit, s’expose, se chante, s’écrit, se déplace, «  est au
téléphone », sur la toile, dans la rue…

avec les BIP, SOS Poésie ou Poésie au téléphone, « Ces mots de plein vent », lecture,
« Ces mots d’entrain, d’élan, de vie » exposition dans la Galerie Nationale, « Je suis
en incendie » concert lecture, les multiples ateliers d’écriture, un mur des poètes sur
la toile, « Trouver de la poésie dans un guidon de vélo » balade à vélo et en poésie,
« Bal (l) ade poétique » entre le PLLL et la Galerie Lyeux Communs en passant par
Courteline et le marché des Halles, les rencontres avec les poètes, un débat, …

« Je sais que la poésie est indispensable, mais je ne sais pas à quoi. »
Jean COCTEAU (Discours de réception à l’Académie française) 
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En chiffres et en toutes lettres

Printemps des poètes 2018

 16  poètes accueillis dont 4 poètes tourangeaux
 25 jours d’événements
 8 000 spectateurs, visiteurs, attentifs
 9 espaces d’exposition
 15 créations
 14 ateliers d’écriture
 14 BIP
 Le Printemps des Poètes en archipel dans plus de 80 lieux,
 Plus de 92 moments - événements répertoriés plus tous ceux 

« nés spontanément »,
 Des centaines d’heures à dire, à écouter, à chanter, à peindre la poésie, …
 Des centaines  et des centaines de poèmes voyageant au Petit Matin, 

un texte envoyé à une personne qui se fait relais , et voici 20 – 30 – 40  
personnes qui peuvent lire le texte.

 Plus de 250 poèmes différents mis à disposition pour construire les 
événements ou tout simplement pour le plaisir

 Plus de 420 poèmes-affiches
 Plus de 6500 « flyers » poétiques distribués, lus, …

et  des centaines, et des centaines de rencontres, d’échanges autour de la poésie…
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Les 21 partenaires financiers

La réussite du Printemps des Poètes réside dans  la réunion des aides des partenaires
et du travail des bénévoles de l’association. Qu’ils en soient ici remerciés.
Des supports pour annoncer le Printemps des Poètes :
3 100 programmes
800 « programmes réduits »
500 invitations (support papier)
250 invitations par courriel
410 affiches génériques (apposées par nos soins)
54 affiches Grand Format 120 x 176 
180 envois courriel tous les deux jours
pendant deux semaines, dans deux salles des cinémas STUDIO, l’annonce 
du Printemps des Poètes
et le site, et le facebook…
mais aussi dans tous les halls des immeubles gérés par Tours Habitat.
De nouveaux  partenariats 

 Collectif Cycliste 37
 L’institut Européen d’Histoire et des Cultures de l’Alimentation
 Château du Plessis
 Centre de Création Contemporaine Olivier Debré
 Les cris de l’écrit
 Compagnie Prométhéâtre

La poésie est à la vie ce que le feu est au bois
elle en émane et le transforme

Pierre REVERDY (Le livre de mon bord © Flammarion)
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La Ville de Tours
Le Conseil Départemental d’Indre-et-Loire
Le Région Centre- Val de Loire
Centre National du Livre
La Fondation SNCF
ADSUM
Charcuterie Goulay
Crédit Agricole de la Touraine et du Poitou
Dalkia

Domaine de la Chevallerie
Eiffage route
Eurovia
Fil Bleu
Galerie Nationale
JC Decaux
Prestalis
SADE
SNCF
Tours Habitat
deux mécènes



Le Printemps des Poètes  dans les médias
Les structures partenaires

Notre travail inscrit dans la durée est de plus en plus reconnu. Nous portons ainsi l’image des
partenaires qui nous accompagnent.
Ainsi on « a parlé » poésie et Printemps des Poètes à la radio, dans les journaux et à la télévision.
La revue de presse en fin de document donne à voir une partie des articles. 
REVUE DES ÉCHOS …
 1 conférence de presse
 1 émission à la télévision locale 
 8 émissions de radio
 Du 12 au 16 mars, RCF a diffusé sur les départements d’Indre-et-Loire 

et Loir-et-Cher, 5 minutes de poésie à une heure de grande écoute 
(textes enregistrés au préalable)

 1 insertion dans le journal municipal tiré à 85 000 exemplaires
 Des insertions dans les programmes des structures partenaires (le Musée 

des Beaux-Arts, Le Petit Faucheux, Le Musée du Compagnonnage,
les bibliothèques, les Centres socioculturels, le CCNT…)

 Présence sur les sites des partenaires : Ville de Tours, FIL Bleu, Galerie Nationale, SNCF…
 Le site du Printemps des Poètes National
 Le site du Printemps des Poètes – Tours
 la page  facebook du Printemps des Poètes, 31 330 personnes atteintes, 

220 publications, 416 abonnés
 articles- reportages  dans les journaux.
Une mosaïque de  structures participantes
Ces 42 structures, associations, lieux d’enseignement dans 80 lieux différents constituent
la mosaïque du Printemps des Poètes. Dans une mosaïque, toutes les pièces prennent éclat
grâce  aux couleurs des morceaux qui les entourent. Et c’est l’ensemble qui fait la beauté,
l’élégance, la lumière de l’œuvre. Pour le Printemps des Poètes, c’est le même
cheminement. C’est une complémentarité, un enrichissement mutuel.  L’énergie du
Printemps des Poètes vient de cette diversité de compétences, de rêves, de projets.
Ville de Tours, Théâtre Olympia, Bibliothèques municipales, Espace Jacques Villeret, Livre
Passerelle, Musée du Compagnonnage, Centre Léo Lagrange Tours-Nord, Le Petit Faucheux,
Lycée Descartes, Lycée Paul-Louis Courier, Musée des Beaux-Arts, Les Amis d’André Stagnaro-
Poésie Vivante, Le Sourire du Chat, la Fédération des Œuvres Laïques, les crèches municipales,
Au’Tours de la Famille, le Centre Social Pluriel (le)s, Compagnie du Nuage Distrait,  des classes
des écoles élémentaires, Association Mode d’Emploi, Centre Louis Pergaud,  Centre socioculturel
Maryse Bastié, Croco’livres, Les cinémas Studio, Libr’enfant, Université François Rabelais, La Boîte
à livres, Vivre et Écrire en Touraine, Art et Poésie de Touraine, Les Arpents d’Art, Le Collectif
Cycliste 37, Le Prieuré  Saint-Cosme, Le Centre Chorégraphique National de Tours, le Centre de
Création Création Contemporaine Olivier Debré, Prométhéâtre, L’Institut Européen d’Histoire et
des Cultures de l’Alimentation, Les Cris de l’Écrit, la Galerie Lyeux Communs…
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La poésie pour tous et partout

« Pour être, la poésie n’attend que notre regard. » Andrée CHEDID

Pour faire suite aux mots d’Andrée Chedid, ceux de Paul Celan « La poésie, un présent
aux attentifs, présent porteur de sens. »
Par nos démarches, nous essayons de transformer ces mots en actes.

C’est ainsi que nous sommes très attachés à la présence des mots et de la poésie
dans l’environnement proche du tout petit enfant.
C’est le sens du travail mené par les équipes et Maryse Branjonneau, coordinatrice
de l’éveil culturel,  dans toutes les crèches municipales avec des accueils en poésie
pour le tout petit et sa famille.
Ce sont aussi les animations « Poésie pour les petites oreilles » en dehors des crèches
pour les parents et les nourrices. Tout le savoir faire construit au fil des ans s’épanouit
dans ces prestations de vingt-cinq minutes qui mêlent poèmes dits, chantés,
musiques,  marionnettes, jeux de doigts… Il suffit de remarquer l’attention des petits,
leur plaisir, … des sourires, des petites jambes qui remuent, des applaudissements.
Des ateliers d’écriture pour les personnels des crèches avec Alain Boudet permettent
de se laisser aller au plaisir des mots. Ce plaisir ensuite est partagé avec les familles
qui s’aventurent sur le chemin de l’écriture. 

La poésie s’invite à l’école maternelle et élémentaire, avec des lectures, des BIP
auprès des plus jeunes et sur le marché Rabelais, des arbres à paroles…

Puis c’est au collège et au lycée avec l’accueil du poète Guy Goffette et au lycée pro-
fessionnel par la participation à un concours d’écriture.

Et l’Université où les étudiants du CUEFFE ont découvert l’écriture d’Aurélia Lassaque
(textes en Français et langue d’Oc). Là s’établissent les dialogues entre cultures et
langues.

Tout ce socle construit, il est plus aisé de s’aventurer hors des lieux institutionnels,
vers les publics que l’on rencontre moins et de faire vivre la poésie pour tous.
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Attiser la flamme par-delà les saisons 
ou 
Sans cesse remettre le travail sur le métier

Pour le Printemps des Poètes tourangeau, il n’est nullement question de « faire du copier-
coller d’une édition à l’autre» ! Il faut toujours garder ce qui fait le cœur de la manifestation
et en même temps surprendre les spectateurs, mais aussi les « faiseurs » du Printemps,
inventer.
Un nouveau Printemps des Poètes chaque année !

Cette année, huit démarches nouvelles :
Installation et atelier d’écriture
Deux visites de l’exposition Klaus Rinke au CCC OD par les enfants des Accueils de Loisirs
Sans Hébergement. Lecture de textes sur l’eau puis atelier d’écriture avec Claire Kalfon.
Une attention particulière a été portée à la mise en page des textes qui faisait écho à
l’installation de l’artiste Klaus Rinke.
Même en période de vacances scolaires, les enfants ont pu glaner poésie et images dans
un lieu que peu d’entre eux avaient visité.
À fleur de gants, à fleur de mots.
ou comment des objets du quotidien deviennent source de lien, de paroles et d’écriture.
(démarche développée dans un chapitre plus loin) projet retenu par la Fondation SNCF
« Trouver de la poésie dans un guidon de vélo »
Nouveau partenariat,  nouvel événement,  une balade à vélo qui passe par des lieux
porteurs de poésie et d’histoire des poètes, Jardin des Prébendes, Jardin Andrée Chedid,
Prieuré Saint-Cosme et les bords de Loire. À chaque étape, retour sur l’histoire du lieu, mais
surtout lectures de textes. Plaisir partagé au cours d’une balade dans un après-midi presque
printanier et plaisir d’entendre ou de dire des textes !
Concours d’écriture, Villa Rabelais autour de la gastronomie
Nouveau partenariat, concours d’écriture ouvert à tous autour de « La cuisine, c’est bien plus
que des recettes ».
Le matin, dix-huit  jeunes du Lycée professionnel Bayet en groupes de deux ou trois ont écrit
sept textes. Ce sont deux jeunes filles de cet établissement qui ont remporté le premier prix. 
De 13h à 16h30, treize personnes réparties dans diverses salles de la Villa Rabelais à leur tour
ont écrit.
Le poète Francis Combes était le président du jury. Dans l’ensemble de son œuvre, il a choisi
de lire des textes en lien avec l’activité de la journée et…  la contrebasse de Pierre Léger en
écho, en voyage...
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Bal (l) ade poétique
Entre promenade et poésie, une balade partie de Courteline pour se terminer à  la Galerie
Lyeux Communs.
Au programme de cette balade : quand danse et poésie réunissent enfants et adultes,
lecture d’histoires d’habitants dans un immeuble par quatre jeunes, sans oublier les BIP sur
le marché et des lectures à la Galerie Lyeux Commmuns par Claire Kalfon, Jean-Louis Maître,
Marie Remande et Marie-Chantal This.
Cette balade constituait un ancrage fort dans un quartier ouest de la ville et donnait à voir
et à entendre un travail en profondeur mené autour de la poésie.

Les Diseurs du Printemps
Concours de poésie orale pour les élèves de 3è et ceux du lycée.
Première phase, écriture avec une contrainte, utiliser les mots printemps, poète, et deux
mots de la liste des dix mots (semaine de la francophonie) Contrainte également sur la
longueur du texte.
Huit classes avaient désigné leurs champions. 
Résultat,  des textes très forts et plus de 200 personnes dans la salle des mariages, jeunes,
parents, enseignants… Élégance de l’écriture pour certains, puissance des mots pour
d’autres, oui cette génération aime les mots! Il faut réunir les conditions afin qu’ils puissent
continuer à écrire et à dire.

Une sieste poétique
Au château du Plessis, une quarantaine de personnes sont venues écouter ou lire des textes
sur l’Ardeur.
Une semi-pénombre installait un climat serein et favorable à l’écoute.
Ce fut un dimanche après-midi, reposant en fin du marathon de ce vingtième Printemps
des Poètes !

Présences. Poèmes, ces présents aux attentifs 
Pour fêter les vingt ans du Printemps des Poètes, l’association s’est adressée aux poètes
venus à Tours pendant ces vingt ans. La demande: nous offrir un texte qui parle de mots,
de langue, de poésie. Vingt–deux textes, pour la plupart des inédits, de vrais cadeaux
d’anniversaire !
Un écrin, une publication, reproduite en 170 exemplaires, offerte,  sur format A5 et un livre
d’artiste avec en première de couverture une peinture de Françoise Roullier.
Les réponses nombreuses montrent les liens tissés avec les poètes.

10



BIP, BIP, BIP… le poème, les mots tout simplement

« La poésie, ça sert à voir avec les oreilles » Jean-Pierre DEPÉTRIS

BIP, les Brigades d’Intervention Poétique sont la « marque de fabrique » du Printemps
des Poètes.
Elles ont été inventées en 1998 dans le cadre des langagières organisées par le CDN
de Reims.
Leur principe  : offrir aux élèves de tout âge le poème « vif et nu », hors de tout
commentaire.  Pour nous, à Tours, aux adultes aussi !
Cette démarche s’est renouvelée  quatorze fois, en douze lieux,  cette année :
 dans le quartier du Sanitas, sur le chemin des écoles maternelles et élémentaires
 à la gare
 aux Fontaines, entre les écoles Giraudoux et Rimbaud
 dans le lycée Descartes
 à la porte de l’école Camus – Maurois
 dans le tramway
 dans les classes maternelles de l’école Camus
 entre les écoles Saint-Exupéry et Croix-Pasquier
 au Centre Gentiana
 sur le Marché Rabelais
 à l’entrée de l’école Jules Verne
 aux Cinémas les STUDIO
Ce ne sont ni des poètes, ni des comédiens qui se font lecteurs, mais les passeurs de
mots du Printemps des Poètes.
Ces passeurs sont celles et ceux qui ont envie de partager des textes, d’aller à la
rencontre des petits et des grands. C’est tout simplement un cadeau offert à celle et
celui qui prend le temps de s’arrêter et d’écouter ! Et le voyage des mots commence ! 
Ces passeurs sont parfois des enfants qui ont construit ce projet au sein de leur classe
(Rabelais), de leur école (Camus-Maurois), des élèves plus grands (Descartes), des
parents d’élèves au sein de l’association « Samedi on lit » (Saint-Exupéry et Croix
Pasquier) mais aussi à Camus- Maurois et des « amoureux » des mots (Jules Verne,
Fontaines, Sanitas, gare, tramway, Gentiana, STUDIO,…).
Cette diversité constitue la richesse de cette démarche.   
Pour garder mémoire de cette lecture, le texte écrit est offert. Il y a maintenant des
collections de poèmes dans les familles !
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La poésie ? Un arc-en-ciel qui se lève à minuit
Les poètes sont bien vivants !

                                                Le poète
                                                Le poète
                                                Est comme un héron solitaire
                                                Les pieds dans l’eau.
                                                S’il n’était pas là
                                                Le lac ne pourrait pas se voir
                                                Dans les yeux de l’oiseau.                         David DUMORTIER

(inédit- Pff ! ça sert à quoi la poésie ?!)

Rencontrer les poètes est essentiel, écouter leurs mots, quelle expérience
bouleversante, humaine, émotionnelle ! Pour ce 20e Printemps douze poètes ou
lanceurs de mots ont été accueillis, ont rencontré des élèves, participé à des jurys,
fait des lectures,  écrit, ont parlé « poème – poésie » …

Nazand BEGIKHANI, Alain BOUDET, Francis COMBES, Hélène DORION, Oliva ÉLIAS,
Guy GOFFETTE, Aurélia LASSAQUE, Michel LAUTRU, André MINVIELLE, Jacques
PERRY-SALKOW, RAHARIMANANA, Jean-Pierre SIMÉON.

Les poèmes, ces espaces de mots, de sons, d’images bien sûr, sources de sens
prennent une autre dimension quand ils sont lus par leurs auteurs.
Et les poètes, qui ressemblent à tous les humains, non pas tout à fait, parlent d’une
certaine façon des « choses » du quotidien. 
Ces rencontres ont eu lieu avec des centaines d’auditeurs, naturellement pour le
plaisir, mais aussi en soulevant des questionnements sur le sens de notre travail au
Printemps des Poètes. Ce travail  n’est pas seulement destiné à servir l’association,
mais aussi à constituer un bien commun à partager avec tous.



À quoi voulez-vous en venir ? À écrire ?

Des espaces d’écriture ont été ouverts au CCC OD, pour les enfants des ALSH et pour les familles,
à l’école Rabelais, à l’école Camus – Maurois, au « Café des mots » au Centre social Pluriel (le)s,
au CATTP Louis Pergaud, à l’Îlot Mirabeau, avec les personnels des crèches, à la médiathèque
des Fontaines avec les élèves de l’école Rimbaud, avec l’association Vivre et l’Écrire en Touraine,
à la bibliothèque Paul Carlat, à l’atelier Passerelle, à la librairie Libr’enfant…
Les mots sont ce que nous avons tous en commun. Il nous faut apprendre à les découvrir, à les
aimer, à les questionner, à les faire nôtres, à écrire.
Petits et grands se confrontent à eux - la poésie est une histoire de mots n’est-ce pas – découvrent
des rencontres improbables de mots, apprennent à écrire avec la gomme comme  disait le poète
Guillevic, et le plaisir de se les approprier surgit !
Tissés ensemble ils deviennent poèmes, textes, phrases que chacun partage et échange dans
un moment d’attention déjà ouvert à d’autres aventures peuplées de mots, d’images, de
rythmes…
Nous avons la volonté de faire vivre l’écriture sur tous les territoires de la Ville de Tours, et sous
des formes très diverses. 
Diversité des lieux, diversité d’âge » des  « écrivants », diversité du projet final, diversité des
accompagnants en écriture…
Ces moments d’écriture se déroulaient grâce à la vigilance et aux compétences des poètes
Mireille Blanchet, Claire Kalfon, Marie Remande, Alain Boudet ,  Michel Lautru,  des savoirs des
associations, Vivre et l’Écrire en Touraine, Livre Passerelle, Mode d’Emploi …
Ainsi on a pu entendre ou lire ces textes sous les Arbres à Paroles, dans l’exposition « À fleur de
gants, à fleur de mots », lors de la balade poétique où les textes côtoyaient la danse, au PLLL
avec la lecture de quatre jeunes… 
Et toutes ces écritures individuelles furent données à entendre à la Galerie Lyeux Communs ou
à lire sur les Bornes SNCF (Alain Cochard, Claire Kalfon, Marie-Remande, Marie-Chantal This).
Merci aux éditions Bruno Doucey de nous avoir donné l’autorisation de reproduire certains de
leurs textes.
Deux moments particuliers, Les Diseurs du Printemps et le concours d’écriture à la Villa Rabelais.

                                          J’aime…
                                          J’aime les mots, les mots qui tintent
                                          Comme malachite et coloquinte,
                                          Les mots qui crissent
                                          Comme écrevisse et frontispice… Pierre CORAN

(Inédit – Pff ! ça sert à quoi la poésie ?!)
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À fleur de gants, à fleur de mots

Un beau partenariat  qui regroupe 39 structures
Un spectacle jeune public : « La boîte à gants ».
Ce spectacle ne pouvait pas arriver comme ça !
Alors est né ce projet « À fleur de gants, à fleur de mots »
Les gants, les moufles, les mitaines sont devenus des objets de lien, d’échanges, d’exposi-
tion, de paroles, d’écritures.
Lien, échange, sur le quartier des Fontaines, puis le Cher, la Loire et les rails de la voie ferrée
ont été franchis. Les associations, les structures culturelles, les Centres socio culturels se
sont réunis pour construire un projet : collecter des gants, collecter leur histoire, écrire avec
des poètes, inventer des jeux, des « productions visuelles ».
Collecter  des gants : par les apports spontanés des habitants, collecte au sein des biblio-
thèques, des crèches, des EHPAD, des centres sociaux, des écoles, à l’Espace Villeret… 
Collecter leur histoire : derrière ces objets du quotidien, avec ou sans doigts, en laine, en
cuir, tricotés, achetés, trouvés, il y a toujours une histoire qui va surgir de la mémoire lors
des rencontres
Écrire seul, ou dans un atelier d’écriture des histoires imaginaires, des poèmes. C’est au
Café des Mots au Sanitas, c’est à la Médiathèque des Fontaines avec Vivre et l’Écrire en
Touraine, c’est à l’école Rabelais,  c’est avec les Usagers de Louis Pergaud, c’est avec les
poètes Alain Boudet et Michel Lautru avec des adultes et des enfants…
Inventer, créer des objets
Un jeu de mémory, des puzzles- mains, des moulages, des mains-animaux, un arbre
généalogique, des sculptures- mains, …
Au final, une exposition qui regroupe plus de 180 paires de gants,  des livres d’histoires, et
beaucoup de visiteurs venus souvent en groupe, de lecteurs, des échanges,... 
Cette exposition s’est construite par la participation des habitants, et l’écriture s’est invitée
naturellement, et en particulier l’écriture poétique.
Ce projet, qui a été retenu par la Fondation SNCF , était piloté par Le Printemps  des Poètes,
Le CATTP Louis Pergaud, l’association Mode d’emploi, Au’Tours de la Famille, les Cris de
l’Écrit, en partenariat avec la programmation Jeune public.
                                         Dans la lumière évasive du poème
                                         il y a la chaleur partagée
                                         de cette parole irréductible unique
                                         qui n’a cesse de nous éclairer
                                         de nous soulever

Bernard Mazo
(Dans l’insomnie de la mémoire - Éditions Voix d’encre)
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Présences, un livre pour fêter les 20 ans

Présences. Poèmes, ces présents aux attentifs

Vingtième Printemps des Poètes ! C’est un anniversaire qui a été marqué par des mul-
tiples activités, un débat « La poésie, du temps perdu ? », des gâteaux d’anniversaire,
et naturellement des poèmes. Non pas ceux que nous trouvons dans les anthologies,
mais des textes écrits pour cet événement par les poètes déjà venus à Tours.

Tahar Bekri, Zéno Bianu, Alain Boudet, Yves-Jacques Bouin, Didier Daeninckx, Habiba
Djahnine, Bruno Doucey, Éric Dubois, Louis Dubost, Olivia Élias, Marie-Florence Ehret,
Albane Gellé, Patrick Joquel, Sophiatou Kossako, Abdellatif Laâbi, Isabelle Lartault,
Yvon Le Men, Jean-Luc Moreau, Nimrod, Raharimanana, Jean-Pierre Siméon, André
Velter.

Ces vingt-deux poètes nous ont offert le plus souvent des inédits réunis dans une
plaquette.
Ces textes, comme des présents, d’une grande diversité, donnant à lire cette sensi-
bilité aux pulsations au monde, aux labyrinthes suivis par les humains, et ce travail
de la langue, toujours remis sur le métier, pour donner souffle aux mots jamais usés.
Au lecteur de retrouver la musique sous la langue, d’inventer de nouveaux itinéraires
entre les mots et les mots et, entre les mots et le monde.

Ces poètes nous donnent l’énergie pour poursuivre notre travail, parfois semé d’em-
bûches, mais le plus souvent ouvert à d’imprévisibles instants de découverte, d’en-
richissements ouverts sur l’humain.

Une amie de l’Association, plasticienne et graveur, Françoise Roullier a réalisé la cou-
verture de ce livret tiré à 170 exemplaires. Nous gardons un exemplaire, livre d’artiste,
grand format imprimé sur un papier qui vibre sous les doigts.
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En Guise de bilan

Tutti (allegro)  - «  mosaïque, écoute, diversité, plaisir, ardeur, envie, de
mieux en mieux, intergénérationnel, découverte, trop, frustration, chaleur,
rencontres, émotions, bouillonnement, atmosphère, originalité, nouveauté,
intensité, surprise, jeunesse, rhizome, résonnance, fidélité… »

Est-ce la symbolique de la date, l’effervescence festive des vingt ans, la prise de con-
science d’une maturité épanouie ? Toujours est-il que ce vingtième printemps est à
marquer d’une pierre blanche. Nous avons d’ailleurs le projet d’éditer une brochure
intitulée « 20 et plus… » pour fêter les vingt ans du Printemps des Poètes et, portés
par la joie de cet anniversaire, … inaugurer les vingt années qui vont suivre !

Au-delà de tous les bilans, évènements, chiffres, impact sur un public toujours plus
nombreux, développements et nouveautés, qualité et variété des créations et des
rencontres – au-delà de tout cela, tous les retours, les témoignages, les messages de
sympathie, s’accordent pour signaler une qualité particulière de cette édition qui
vient de s’achever : une intensité, une incandescence, l’ardeur communiquée aux par-
ticipants par l’ardeur du poème, la joie de le partager partout et avec tous, le désir
entêté de vivre plus haut, d’embrasser le monde  avec la langue…  
Quelque chose comme le bonheur ? 

                             Je pense à la chaleur que tisse la parole
                             autour de son noyau le rêve qu'on appelle nous.

Tristan TZARA (Œuvres complètes - Éditions Flammarion
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Paroles de 

C’est le Printemps des poètes !
Voilà une manifestation qui rend heureux. Heureux ceux qui donnent de la poésie dans les jardins, le chemin des écoles,
la gare, le Cellier, le Plessis, l’Hôtel de ville… Heureux ceux qui la reçoivent dans ces mêmes lieux…
Une manifestation qui rend fier. Fiers, les habitants des quartiers, les usagers des Centres sociaux, les parents d’élèves, les
élèves diseurs de poésie, les jongleurs de mots des ateliers d’écriture…
Une manifestation qui unit. Les générations, les quartiers, les associations partenaires, les lieux culturels…
Une manifestation qui donne envie. De s’engager, d’écrire, de dire, d’y croire toujours et encore. 
Jean-Louis MAÎTRE (slameur,  responsable du site et du facebook)

                                                   Printemps des Poètes 2018 : l’ardeur 
                                                            Comme si, pendant un temps trop court 
                                                            les choses retrouvaient leur juste place,
                                                            les mots, leur force de vie,
                                                            les regards, leur soif de l'autre,
                                                            et les cœurs, leur vibration d'amour…
                                                            Et, puisque ardeur il y a, 
                                                            comme si le feu était chaleur
                                                            et non plus brûlure.
                                                            Comme si…
                                                            Ne rêvons pas…
                                                            Mais rêvons.
                                                               Jean-Marie LARDEAU (animateur d’atelier)

Jamais un Printemps des Poètes n’a été aussi dense, aussi ardent.
Jamais un Printemps des Poètes à Tours n’a été aussi dense, aussi ardent.
Art dans …art dehors…art partout et pour tous !
L’ardeur a vraiment été au rendez-vous, pas juste pour justifier ou illustrer le thème de cette année, mais dans l’élan et la
diversité de ce qui a été dit, clamé, chanté, écrit, dansé, montré, partagé.
On retiendra une belle bal(l)ade poétique d’un lieu à l’autre, d’une langue à l’autre : de Rabelais à Norge en passant par
Ronsard, sur les fleuves de Rinke 
ou dans les paysages du Québec , sous le chant occitan ou le slam du Mali…
Et puis on a traversé des jardins, les mains sur le guidon, un gant pour conjurer le froid et l’autre exposé à l’espace Villeret !
Balade gastronomique, aussi, où l’on a pu savourer entre deux palindromes,  un gâteau d’anniversaire digne de nos vingt
printemps !
Claire KALFON (tisseuse de mots)

Au-delà de la surface des mots
J'ai été ravie par mon séjour à Tours dans le tourbillon de ce Printemps poétique.
La rencontre avec les étudiants étrangers de l'Université m'a fortement marquée par la qualité de leur implication et de
leur préparation. Il est rare que l'on aille aussi loin sur les questions de rapports à l'écriture dans les rencontres publiques
auxquelles je participe. Pour un auteur, c'est toujours un plaisir d'aller au-delà de la surface des mots.
La soirée au Cellier était magique. Le lieu est idéal sur le plan du son (sans parler de la force et la beauté des vieilles
pierres). Merci aussi pour le beau dialogue avec Hélène Dorion, nous réunir était une belle initiative.
J'espère que votre festival fêtera encore de nombreux printemps !!!
Tant sur le plan humain, du programme, de la communication que des conditions matérielles : vous êtes un modèle...
Bien amicalement,
Aurélia LASSAQUE (poète)

                                                       Compliments
                                                       les compliments du Président national du Printemps des poètes
                                                       — et de votre ami
                                                       avec ceux de Sophie Nauleau et de toute l’équipe 
                                                       pour votre magnifique vingtième printemps tourangeot !
                                                          Alain BORER , poète et Président du Printemps des Poètes national
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BIP ..... Bonjour   Invite   Partage
Etre passeur de poèmes,  aller à la rencontre de ...
l'enfant qui pleure dans le train, un poème et le sourire revient...
4 chiens, 4 punks sur le trottoir, une jeune femme à l'écart, le regard triste, "je peux vous dire un poème?" "oui, j'aime la
poèsie", un puis deux, les mots murmurés se posent doucement, le sourire se dessine en même temps que les larmes dans
les yeux
... La vieille dame qui vient de Tours Nord chercher chaque année son poème au marché aux fleurs et qui vous attend, 
celle qui en écrit  et qui explique, en attendant son tram, que son amoureux est parti, loin d'ici et qu'elle écrit pour lui, 
deux ados qui n'en ont rien à faire, refusent et écoutent de loin puis en demandent, 
des joyeux bambins avec une maman aux yeux de velours,qui écoutent, pétillent, répètent, partagent  et emportent avec eux
des feuilles pleines de mots, 
celui qui échange avec son propre poème, 
la rencontre inopinée avec un jeune qui n'en finit pas d'être ado, nargue et "foulbazar", et qui tout d'un coup, cloué, écoute
par surprise puis par plaisir,
les lunettes noires qui tombent pour révéler un regard qui brille et remercie de ce morceau de soleil
Muguette DELHOMMEAU (passeur de mots)

À propos de poésie
Oser écrire à propos de poésie on ne peut être que maladroit ! Le poète lui ose la poésie.
Ce qui m'a encore frappé dans tous les spectacles,  c'est à quel point la poésie peut traverser tous les domaines et leur
donner un sens.
Chaque forme d'expression y tend vers sa propre finalité. Le poème se signifie lui-même, La danse signifie la danse et
s'enrichit contradictoirement de tant de sens possibles; c'est ce que j'ai pensé et ressenti, subjugué par cette écriture dans
l'espace des danseurs de La Cavale. 
Quelle beauté aussi dans l'intelligence avec laquelle le jardinier a tissé la genèse de ses rapports avec le paysage.
Au sommet de sa gratuité la poésie est ce qu'il y a de plus engagé. Il y a une beauté de la cruauté qui dit la fraternité

humaine  (Etranges étrangers  J. Prévert). Et il n'est pas indifférent que ce texte ait été dit par une sorte de clown tragique
occitan (A. Minvielle). Où va sa langue ?
Ce printemps des poètes m'a dit une fois encore quels sont les mille visages contradictoires de la poésie (J.Tardieu) à la
fois si évidente et si mystérieuse...Comme la vie ?
Claude MONS (spectateur)

Le Cellier Saint-Julien, la magie du Printemps
Le Cellier St Julien est sûrement le lieu symbolique du Printemps des Poètes. Nous y avons fêté avec gourmandise son
ouverture, nous y avons été émus par la poésie des femmes, des lycéens, des Poètes, emballés par la poésie chantée,
musicale, en solo, collégiale. Les vieilles pierres du lieu font partie et contribuent à la magie. 
J’ai aimé la combinaison de la musique et de la poésie au Cellier, de la danse et de la poésie au CCNT, du spectacle et de
la poésie au Prieuré Saint Cosme, la conférence, la poésie qui s’invite dans des lieux que je ne connaissais pas et les divers
concours d’écriture.
Je n’ai pas pu hélas assister à toutes les manifestations, mais je sais qu’il y en avait pour toutes les oreilles, petites et
grandes et des poésie concours de pour tous les âges.
Nadine LEGRAVE, spectatrice

Les bébés aiment la poésie
Les petits pieds qui s'agitent, les regards accrochés à celui qui dit, les mains qui font « bravo » , les rires et les cris, les mots
répétés un à un, les corps qui se détendent dans les bras d'un adulte, le moment de complicité partagé avec le parent
...autant d'indices qui encouragent les professionnels des établissements d'accueil petite enfance à renouveler chaque
année depuis 13 ans maintenant, les propositions poétiques dans le cadre du « Printemps des Poètes » . 
Lire de la poésie aux très jeunes enfants  est un acte inattendu...et pourtant, les bébés aiment la poésie.
Ils sont curieux d'expériences nouvelles, de surprises, d'originalité. Dès 4 mois ils ont une appétence pour  les mots, la
rythmique, les formules cadencées, la musicalité, la mélodie du poème. La voix qui raconte, s'ajuste à cette mélodie et
devient chantante et enchanteresse. 
A partir de 2 ans, les enfants entrent facilement dans le mode d'expression poétique. Un poème est déjà un récit qui
donne vie aux mots,  une petite « histoire » racontée: un décor est posé, des émotions sont suggérées, une aventure est
dessinée... aussitôt, l'imaginaire est stimulé, la rêverie s'installe, et chacun, petits et grands s'envolent dans son propre
voyage intérieur.
Car la poésie ne passe pas par  le chemin de la compréhension, elle est un passage vers l'émotion, les sensations, une
échappée vers l'inconnu, une douceur à  partager. 
Maryse BRANJONNEAU, coordinatrice des actions culturelles, service Petite Enfance

Passion, plaisir, mots
Je remercie l'équipe de l'association « Le printemps des poètes – Tours » de m'avoir accueilli si chaleureusement pendant
ces quatre mois. Une équipe accueillante, dynamique, pleine d'envies et désireuse de faire partager cette passion pour
la poésie et les mots.
Je retiens particulièrement la confiance que l'on m'a accordée mais aussi l'écoute et cette envie de s'enrichir de l'autre.
Ce sont ces valeurs qui permettent, à mon sens, à cette manifestation de toucher des publics si différents. Il existe un réel
désir de venir à la rencontre de l'autre.
Construire ensemble en étant attentif à chaque personne et permettre à chacun de choisir librement la place qu’il souhaite
occuper dans ce projet collectif.
Partage, curiosité, découvertes, qualité artistique, culture, passion, plaisir, mots, poésie
Prescillia HAGNÉRÉ, tricoteuse de liens
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Richesse et diversité
Tout d'abord je dois préciser que c'est toujours une joie pour moi de voir arriver le moment du printemps sous cette forme
privilégiée de la poésie et j'attends toujours avec impatience la mise à disposition de la brochure de présentation des
manifestations proposées à Tours et dans les environs. Le choix national cette année du thème de l'Ardeur m'est apparu
précieux en ces temps prétendument désabusés et désenchantés.
La brochure de la 20ème édition m'a une fois de plus épaté par la richesse et la diversité de ce qui était proposé en lien
avec toutes les autres expressions  artistiques et le caractère joyeux de la présentation toute en couleurs... Je n'ai pas pu
prendre connaissance ailleurs personnellement d'autres brochures de présentation aussi attractive pour cette manifestation
nationale et notamment pas à Poitiers où j'ai exercé mon activité professionnelle pendant plusieurs années.
Personnellement les manifestations qui m'auront le plus marqué cette année sont la séquence de poésie et musique pour
les petites oreilles programmée le samedi 10 mars au centre de vie du Sanitas à laquelle j'ai assisté avec ma petite-fille et
au cours de laquelle j'ai été surpris par la qualité de l'écoute et de l'attention de la part d'un très  jeune public (et d'un
moins jeune !) captivé par la richesse du spectacle et l'intervention très charismatique et engagée de la poète Aurélia
Lassaque à l'Université François Rabelais le lundi 19 mars sur un thème interculturel auquel je n'avais pas été sensibilisé
(J'ai regretté de ne pas pouvoir assister au dialogue engagée par la suite  avec une poète Québécoise que je sais avoir
été très réussi)...
Bien sûr, il y a eu aussi pour moi, au cours des autres manifestations, des moments forts de résonance, propres à la poésie,
parfois inattendus sur certains textes, et donc des pistes de lecture à approfondir ou à découvrir qui font durer le plaisir.
Merci donc, une fois de plus,  à tous ceux qui ont contribué à l'édification de cette édition très réussie.
Jean-Paul BRENTANO, spectateur

Parents et enfants 
Plus de participants, plus d’investissement !
La participation des enfants et des parents a été importante cette année et elle est révélatrice d’un intérêt certain pour la
poésie et cet événement annuel qu’est le Printemps des Poètes. 
21 février, après-midi poétique intergénérationnelle avec les enfants de l’association et les résidents d’une maison de
retraite de Joué lès Tours,
puis les parents sont venus avec leurs enfants pour le « p’tit déjeuner poétique » au local de l’association le 10 mars et ont
lu des poèmes avant de les « planter » dans le jardin. 
Lors de la préparation de l’après-midi autour de « l’arbre à mots » du 13 mars, les enfants ont beaucoup aimé fabriquer
des moufles en papier mâché ! Ces moufles ont été utilisées pour inviter les enfants des écoles présentes ce jour-là à écrire
des poèmes qui ont ensuite été exposés sur des bambous et autour des arbres afin que tout le monde puisse les lire. 
Cette année, des classes de collège et d’écoles primaires ont participé au Printemps des Poètes, ce qui a renforcé le désir
des enfants de s’investir encore davantage. 
Personnellement, j’aime beaucoup ces jours emplis de poésie. C’est un plaisir d’y travailler tout au long de l’année. 
Marie-Agnès ANGW’EZE ,  Association Au’Tours de la Famille

Ma part de colibri
En tant qu'animatrice périscolaire exerçant auprès d'un jeune public (lecture à voix haute et autres formes d'expressions
dites culturelles) … il me tenait à cœur, qu'un groupe d'enfants, reflets d'un métissage socio culturel, se voit offrir
l'opportunité de s'inscrire, même de manière épisodique, à une telle manifestation qu'incarne le Printemps des Poètes,
qui à mes yeux, participe à appréhender le monde, à repousser ses limites, tel Jonathan Livingstone le goéland.
Je formule ainsi le vœu, que cette expérimentation représentant une source de découvertes, de plaisirs et espérons-le
avec ardeur saupoudrée d'ambition, de liberté et d'émotions, puisse donc servir de déclic, ne serait-ce qu'envers les plus
fragilisés de ces graines en germination, afin qu'elles laissent de côté les clichés stéréotypés entretenus depuis nombre
de générations par certains bien pensants, préventions qui consistent à prétendre que l'art est réservé à une élite, ou à
une intelligentsia déjà initiée !
Valériane GEOFFROY, passeuse de verbes et d’arts

L' ardeur en exposition
Voyage entre les  murs :
- une petite colonne plus aventureuse prit la direction du CDI du collège Beaulieu (Joué les Tours) dont  elle connaissait
le chemin depuis l’année passée.
- l'autre plus frileuse sur la marche à pied retrouva avec confort et plaisir le restaurant administratif de Champ-Girault: pour
la 5e année où elle se sait attendue et confortablement posée sur des grilles adaptées au milieu des 450 convives
quotidiens.
Passé deux semaines à se laisser approcher la route reprenait avec ardeur…
- pour les plus studieux vers le CDI du Lycée Paul Louis Courrier pour faire la connaissance de plus grands élèves.
- pour les plus tranquilles vers la Résidence Services Bocage Tours Nord à la rencontre de ses quelques 200 résidents
âgés.
-quatre dissidents accrochés à leurs rêves d'enfants se sont  échappés vers l'école maternelle Pauline  Kergomard coupant
court à la ballade.
Tous espèrent partir vers de nouvelles terres quand reviendra le printemps !
Élisabeth REBEYROLLE, favorise l’effet « boule de neige » 
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1 - Des gants, toujours des gants ! Il pleut
des gants à l’Espace Jacques Villeret .

2 - « À fleur de gants, à fleur de mots »,
écrire des textes, les lire ! Les Usagers de

Louis Pergaud  sont à pied d’œuvre.
3 - Flottez couleurs dans le vent ! On se

prépare pour la parade du 3 mars. 
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1 – Atelier d’écriture avec le poète Michel Lautru.
2 – Ouverture du vingtième Printemps au Cellier
Saint-Julien. Lecture de Rabelais et des textes
offerts par les poètes.
3 – Un poème entre les doigts d’un « attentif ».
4 – Quand les élèves de l’École Giraudoux
transforment une moufle en puzzle.
5 – Vingtième Printemps des Poètes. Un gâteau
d’anniversaire bien sûr !
6 – « Compagnie des Chats Pitres », que vive la
poésie Galerie Nationale !

1

2

3

5

6
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1 – L’ardeur du Petit matin pour 
les Bip du Sanitas.

1 – Peut-être que les mots transforment
tout !

2 – L’imaginaire au pouvoir ! Des moulages
de gants.
3 – Galerie Nationale, entrée de
l’exposition « Ces mots d’entrain, d’élan, de
vie »
4 – Sous l’Arbre à  Paroles, place Anne de
Bretagne au Sanitas.
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1 – « Cabaret de l’oralité » au Château du Plessis.
2 – Il y avait foule pour écouter Jacques Bonnaffé

au Prieuré Saint-Cosme.
3 - Quand Anne et sa complice lisent des poèmes 

pour le plaisir des plus petits
4 – Peut-être que les mots transforment tout !.

5– C’est une corbeille de poèmes ! À vous de choisir !
6 – Quatre poètes tourangeaux ont offert leurs textes que
l’on pouvait retrouver sur les bornes à poèmes de la gare.

1 4

2

3

5
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1 – Cellier Saint-Julien, la
poésie réunit les générations.

2 – CCNT, Suite, moment de
danse plein d’émotion entre

lumière et ombre.
3 – École Camus-Maurois, BIP

pour les petits.
4 – Université, les élèves de

CUEFFE rencontrent Aurélia
Lassaque. Langues et

cultures se côtoient.
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1

1 – Les grands aiment qu’on leur lise des
poèmes !
2 – Ghislain Lauverjat parle du clair obscur en
peinture et en poésie. 
3 – Le Printemps des Poètes affiche la poésie en
grand format.
4 – Des guirlandes de poèmes entre les arbres du
Sanitas.
5 – Les  «  pots à mots » sont indispensables et
renferment des trésors de mots.
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1 – « Ces mots de plein vent », voyage 
entre les textes de Michaux, Prévert, Norge…
2 – Jacques Bonnaffé, le colporteur de mots !

3 – L’arbre à Paroles du Jardin Botanique,
les planètes de l’ardeur.

4 – Claire Kalfon accueille en poésie 
les cyclistes au Jardin Andrée Chedid.

5 – À la gare, Les poèmes « sont 
comme une poignée de main ».

6 – Anagrammes, Palindromes 
avec Jacques Perry- Salkow.
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1 - Deux des trois finalistes du Concours d’écriture 
à la Villa Rabelais.
2 – Villa Rabelais, le jury est réuni autour du poète
Francis Combes et du contrebassiste Pierre Léger.
3 – Jardin Botanique, Centre Social Maryse Bastié, 
et voici une plantation de poèmes.
4 – L’équipement du passeur de poèmes !
5 – Après les nourritures littéraires, les nourritures
terrestres.
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1- Déambulation en poésie dans le jardin
Botanique.
2 – Sieste poétique au Château du Plessis.
3 – Moment de lecture avec Laure Mandraud
qui fait découvrir la poésie d’Hélène
Sanguinetti et d’Ariel Spiegler.
4 – Concours de poésie orale, les trois jeunes
lauréats, moment émouvant.
5 – Pendant le Printemps des Poètes, une table
pour les livres et les documents de
l’association.
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1 - Installation de l’arbre généalogique de la
famille des gants à l’Espace J. Villeret par l’équipe
de Louis Pergaud.
2 – La salle des mariages de l’Hôtel de Ville était
comble pour le concours de poésie orale.
3 – « Café des mots » au Centre Social Pluriel (le)s
animé par Marie Remande et Michel Lautru.
4 – Le Printemps des Poètes c’est aussi cela !
5 – L’ardeur dans les traits et le noir.
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1 – Alain Boudet installe un espace d’écriture en lisant des
poèmes en préambule de l’atelier avec les personnels des
crèches.
2 – Je découvre un texte d’Henri Pichette.
3 – Acrostiche, le plaisir des mots !
4 – Poésie pour les petites oreilles au Centre de vie. Plaisir
des petits et des grands.
5 – « Trouver de la poésie dans un guidon de vélo », étape
au Prieuré Saint-Cosme.  
6 – Centre de vie du Sanitas, l’ardeur des lignes et des
couleurs a retenu l’attention des visiteurs.
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1 – Il y a foule sous Arbre à Paroles du Sanitas,
enfants, adultes, lectures, écriture, musique…
2 – Le plaisir d’écrire.
3 – CCC OD, installation de Klaus Rinke et trace 
de l’atelier d’écriture. 
4 – Centre Courteline, quand enfants et adultes
marient poésie, musique et danse, alors l’émotion 
est au rendez-vous.
5 – Les étudiants en musicologie de l’Université,
donnent à entendre les textes de Jean Tardieu. 
6 – L’ardeur en traits noirs énergiques et couleurs
franches.
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1

1 – PLLL, la vie d’un immeuble naît sous la plume
de ces quatre jeunes. Moment de lecture samedi
17 mars.
2 – Quand les écrits des élèves de l’école Camus-
Maurois  franchissent le portail pour s’installer sur
un tronc d’arbre.
3 – Le « bo vélo de Babel » d’André Minvielle.
L’énergie des mots !
4 – Échange fruits contre poésies.
5 – Photographie de la grande famille des Petits
Passeurs de l’école Rabelais !
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1 – La vitrine de la librairie « Libr’enfant » fait toujours
honneur à la poésie.
2 – Une main qui tient un livre ? C’est celle de Guy Goffette.
3 – Guy Goffette au CDI du lycée Paul-Louis Courier.
4 – Jacques Perry-Salkow écrit anagrammes et
palindromes, Élisabeth Boulanger les met en voix.
5 – Marché Rabelais, la marchande de légumes accueille
avec grand plaisir le jeune lecteur.
6 – « L’aile bleue » dessinée par Ernest Pignon-Ernest,  mais
c’est le Printemps des Poètes !1

2

3
5

6

4



34

1 – Faire de la musique avec des sacs plastiques, des
bouteilles, … donner les accents des langues, c’est tout
l’art et l’ardeur d’André MInvielle.
2 – Après avoir animé des ateliers, après avoir participé 
à des prestations, est venu le moment du bilan.
3 – BIP aux cinémas les STUDIO. Journée particulière 
avec poésie, conte, film, atelier et goûter.
4 – La couleur éclate !
5 – Jardin Botanique, des bambous extraordinaires.
6 – La parade est dans la rue Nationale.
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1 – « La poésie, du temps perdu », avant le débat,
auditorium Léopold Sédar Senghor.
2 – « Je suis en incendie »  Concert-lecture avec
Élisabeth Boulanger et Marlène Guichard.
3 – Galerie Lyeux Communs, les lecteurs se
préparent.
4 – Trois jeunes comédiens du Jeune Théâtre en
Région Centre ont lu leurs textes préférés ce mardi
13 mars.
5 – Conférence de presse au CCC OD.
6 – Éclats de voix, éclats de couleurs pour la poésie
de Jean Tardieu.
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1

1 – « Je suis en incendie », trois voix  - É. Boulanger, M. Guichard,
B. Pico -pour chanter, dire l’ardeur des mots, de la musique.
2 – Deux poétesses, Hélène Dorion, Aurélia Lassaque, deux
univers  et la poésie a traversé les espaces, les langues, … 
3 – Jacques Bonnaffé, le public « est suspendu » à ses mots, à son
humour mais aussi à sa gravité lors de la lecture des textes de
Dominique Sampiero.
4 – Jean-Luc Raharimanana, parrain du Concours de poésie orale.
5 – Étape au Jardin des Prébendes où Muguette « raconte »
Léopold Sédar Senghor. Avec des contes et des poèmes
naturellement !
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1

1 – « Ces midis
d’incendie » avec les
élèves du Lycée
Descartes.
2 – Le plaisir de dire, 
de partager  de beaux
textes.
3 – Concours de poésie
orale, « photo de
famille » avec tous les
jeunes, le jury et la
Meute Slam 37.
4 – Guy Goffette à la
librairie « La Boîte à
livres »  lors de la
rencontre tout public.
5 – Gants étranges pour
quels mystérieux
personnages ! Plaisir
d’inventer pour le plaisir
des visiteurs. 
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1 – Ouverture de la parade du Printemps des Poètes.
2 – Trois voix, Olivia Élias, Nazand Bengikhani et
Mussa El Bachir pour dire une même douleur, la
guerre et l’exil et le même espoir de paix.
3 – Musée des Beaux-Arts, contrebasse de Mélanie
Loisel et gestes dansés de Fabien Delisle.
4 – L’ardeur au travail, en poésie et chansons au
Musée du Compagnonnage.
5 – Écrire, coule l’eau et s’installent les mots.
6 – Livre d’artiste « Présences – Poèmes ces présents
aux attentifs ».
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